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QCM sur le test en statistique

La Société Mathématique de France (SMF) réalise une étude pour valoriser l’impact de la réflexion
mathématique sur le bien-être. Sur 340 individus interrogées, 110 disent faire des maths, 250 se disent
heureux et 19, 5% disent ne pas faire de maths et être malheureux.

Question 1.
a) 67% des individus ne font pas de mathématiques.
b) 66 individus ne font pas de mathématiques ni ne sont heureux.
c) La proportion d’individus faisant des mathématiques parmi les individus heureux est de 11/25.
d) 66, 3 individus ne font pas de mathématiques et sont malheureux.
e) La proportion d’individus faisant des mathématiques est plus grande que la proportion d’in-

dividus qui ne sont pas heureux.

Question 2.
a) Parmi les individus heureux, 164 ne font pas de mathématiques.
b) 165 individus ne font pas de mathématiques mais sont heureux.
c) Parmi les mathématiciens, 86 individus sont heureux.
d) La proportion d’individus faisant des mathématiques parmi les individus heureux est plus

petite que la proportion d’individus heureux parmi les individus faisant des mathématiques.
e) La proportion d’individus faisant des mathématiques et n’étant pas malheureux est de 43/170.

Question 3. Quelle est l’hypothèse nulle choisie par la SMF?
a) Il ne faut pas faire des mathématiques pour être heureux.
b) Le bonheur ne favorise pas la pratique des mathématiques.
c) Faire des mathématiques ne rend pas heureux.
d) Les individus ne faisant pas des mathématiques sont moins malheureux.
e) Aucune des hypothèses précédentes.

On modélise par la variable aléatoire A la réponse d’un individu à la question « faites-vous des
mathématiques ? ». Si la réponse est affirmative alors A = 1 et sinon A = 0. De la même façon on
modélise par la variable aléatoire B la réponse d’un individu à la question « êtes-vous heureux ? ».
On note p la proportion théorique de personnes faisant des mathématiques, q la proportion théorique
des personnes heureuses et N la taille de l’échantillon réalisé.

Question 4.
a) La variable aléatoire A suit une loi de Bernoulli de paramètre p.
b) La variable aléatoire A suit une loi de binomiale de paramètre 1 et p.
c) La variable aléatoire A suit une loi de binomiale de paramètre n et p.
d) Les variables aléatoires A et B sont identiquement distribués uniquement si p = q.
e) Les variables aléatoires A et B sont toujours identiquement distribués.

1



Mathématiques, Prépa PACES 2017-2018

Question 5. Quelle formulation correspond à celle de l’hypothèse nulle ?
a) P (B = 1 | A = 0) 6 P (B = 1 | A = 1)
b) P (B = 0, A = 0) 6 P (B = 1 , A = 1)
c) P (B = 0, A = 1) 6 P (B = 1 , A = 1)
d) P (B = 0, A = 1) 6 P (B = 0 , A = 0)
e) Aucune des réponses précédentes.

On considère désormais que l’on possède n1 individus faisant des mathématiques et que l’on tire
au sort dans cette population. On note alors Xi la réponse de l’individu i : Xi = 1 si l’individu est
heureux et Xi = 0 sinon. On considère également une seconde population de n2 individus ne faisant
pas de mathématiques et dans cette population on note Yi la réponse de l’individu i : Yi = 1 si
l’individu est heureux et Yi = 0 sinon. On pose enfin

X̄n1 = X1 + · · ·+ Xn1

n1
et Ȳn2 = Y1 + · · ·+ Yn2

n2
.

Question 6. Quelle est la zone de rejet adaptée à notre problème ?
a) R =

{
X̄n1 < Ȳn2 + xα

}
b) R =

{
X̄n1 < Ȳn2 − xα

}
c) R =

{
Ȳn2 < X̄n1 + xα

}
d) R =

{
Ȳn2 < X̄n1 − xα

}
e) Aucune des réponses précédentes.

On admet que, sous l’hypothèse nulle et pour n1 et n2 assez grand, on a

P (R) 6 P

N <
−2xα√
1
n1

+ 1
n2

 ,

où N est une variable aléatoire de loi normale N (0, 1).

Question 7. Pour appliquer le Théorème Central Limite à une somme de variables aléatoires
(Xi)i>1, quelles sont les hypothèses à supposer ?

a) Les variables doivent être indépendantes.
b) Les variables aléatoires doivent être identiquement distribuées.
c) Les variables aléatoires doivent suivre une loi de Bernoulli.
d) La taille de l’échantillon n doit être plus grand que 30.
e) Aucune des réponses précédentes.

Question 8.

a) P

N < −2xα√
1
n1

+ 1
n2

 = P

N < 2xα√
1
n1

+ 1
n2


b) P

N < −2xα√
1
n1

+ 1
n2

 = P

N > 2xα√
1
n1

+ 1
n2


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c) P

N < −2xα√
1
n1

+ 1
n2

 = 1− P

N < 2xα√
1
n1

+ 1
n2


d) P

N < −2xα√
1
n1

+ 1
n2

 = 1− P

N > 2xα√
1
n1

+ 1
n2


e) P

N < −2xα√
1
n1

+ 1
n2

 < P

N < 2xα√
1
n1

+ 1
n2


Question 9. A l’aide de la table de la gaussienne, quelle valeur de xα permet d’avoir P (R) 6 0, 05 ?

a) xα = 1,65
2 ×

√
1
n1

+ 1
n2

b) xα = 2,33
2 ×

√
1
n1

+ 1
n2

c) xα = 0
d) xα = 2× 2,33√

1
n1

+ 1
n2

e) Aucune des réponses précédentes.

Lors d’une première étude, on obtient xα = 0, 096, x̄n1 = 0, 782 et ȳn2 = 0, 713.

Question 10.
a) Dans cette étude on ne rejette pas (H0) à une précision de 95%.
b) Dans cette étude on rejette (H0) à une précision de 95%.
c) On conclut que les mathématiques favorisent le bien-être de l’individu.
d) On conclut que les mathématiques ne favorisent pas le bien-être de l’individu.
e) Les données ne nous permettent pas de conclure à 95%.

Annexe
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